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LE CABINETSARRAUT A DÉMISSIONNÉ! [g m0UVement de grÈïB W ^M 

continue à s'intensifier partout . BLUM «a constitué 
le nouveau Ministère 

M. Edouard HERRIOT a été élu Président de la Chambre 
par 3 7 7 voix contre 150 à M. Xavier Vallat 

Léon BLUM LE NOUVEAU MINISTERE 

M. Léo* BLUM photographié dans son 

M. L«*a BLUM vient d* aenetituer M 

Noo« «von» pensé qus no* Isotsur* 
trouveraient intéressant, S oette ooca-
» ' •" • un portrait d * l'homme qui va, i 
désormais diriger la politique française, | 
et nous avant demande cet artiele a | 
Mme Antomna VALLENTIN, dont le» 
précédentes études biographiques. vt-1 
vantas al spiniueiies, ont toujours ou 
tant do suoces dan* la Presse do tous i 
le* pays. 

Léon BLUM n'a pas iwicoulie son 
destin * mi-cûemin Encore tout jeune 

homme U est ailé au devant de lui. en 
dépit de toute* las circonstances, en 
dépit presque de ses propres qualités 

Homme complexe aux dons innom­
brables, aux horizons vastes et varies. 
Léon BLUM a été toute sa vie l'homme 
d'une seule pensée et d'un seul senti' 
ment... ou plutôt de pensées et de 
sentiments tendus presque douloureu-1 
sèment vers le moment décisif qui , 
s'accomplit à présent pour lui. 

Antonlna VALLENTIN. j 

(L in* LA SUIT* I N CINQUIEME PAO*} 

Présidence du Conseil : 
du Conseil M. Léon B L U M . 

Ministres d'Etat t 
MM. Camille CHAUTEMP8, Paul FAUNE, Maurice VIOLETTE. 
Sous-Secrétaires d'Etat : MM. Max DORMOY et François DE TESSAN. 

Défense Nationale : 
Mintstr* do M Détona* Nationale et do la Guerre, vtoe-prMidenee du 

Conseil M. Edouard D A L A O I E R . 
Mlnlttr» de la M a r i n * M. G A S N ' E R - O U P A R C Q . 
Sous-Secrétaire d'Etat à ta Marine de Querre.. M François BLANCHO. 
Mintstr* do l'Air M. MsMB C0T. 

Administration Générale : 
Ministre de I Intérieur M. Roaer 8 A L E N G R 0 . 
Sous-Secrétaire d'Etat à {-Intérieur M. Raoul AUBAUD 
Ministre do la Justice M. Maro RUCART. 
Education National* M. J s s n I A Y . 
Sous-Secrétaire d'Etat Mme Léon BBUN8CHWIO 
Sous-Secrétaire d'Etat à t Enseignement technique M. Jules JULIEN 
Sous-Secrétaire d'Etat aux recherches scientifiques : Mme JOLIOT-CURIE. 

Relations extérieures et France d'outre-mer : 
Mlnl t t r * dss Affaires Etranger** M. Yvon 0 E L B 0 8 , 
Sous-Secrétaire d'Etat M. Pierre VTENOT. 
Ministre do* Colonie* M . Marius M O U T E T . 

Finances et Dette de l'État : 
Mlnl t t r * de* Finança* M. V I N C E N T - A U R I O L . 
Mlnl t t r * de* Pension* , M. R I V I E R E . 

Économie Nationale : 
Mintstr* do l'Eornemie Nattonal* M. Chariot SPINASSE. 
Mlnl t t r * «ta* Travaux PuMIaa M. Alb*rt SrEBOUCK. 
S^Secr. aux Mines. Electricité et Combustible liquide : M. P. RAMADISR 
Sous-Secretaire d'Etat à la Marine Marchande . . . M. Henri TAS80 
M inlstr* du Commoroo M. Paul B A S T I p . 
Minlstr* de l'Agriculture M. George* MONNET. 
Sous-Secrétaire d'Etat à l'Agriculture M. André LYAUTEY 
Mlnl t t r * d*t P.T.T M. J A R D . L L I E R . 

Solidarité sociale : 
Mlnl t t r * du Travail M. J.-B. LESAS. 
Mintstr* do la Santé Publique M. Louis SELLIER. 
Sous-Secrétaire d'Etat à l'Educattn Physique M DÉZARNAULDS 
5 -Secr. d'Etat d l'organisation des loisirs et des forts : M. L. LAORANGE 
Sous-Secrétaire d'Etat à la Protection de l'Enfance : Mme S. LACORE. 

A cbicun des groupes, correspondront des Comités minlsteru de coordi­
nation La présidence de ces Comités serait assurée par les groupes de 
Défense Nationale, par M. Oaïadier. ministre de la »jéle..i>e Nationale et de 
la Guerre ; administration générale par M Salengro. ministre de l'Intérieur : 
économie nationale, par M. Splnasse ministre de l'Economie Nationale : 
relations extérieures. M. Yvon Delbos. ministre des Affaires Etrangères et 
de la Solidarité Sociale, M- Lebas. ministre du Travail. 

Les services centraux de la Présidence du Conseil, dont l'organisation 
sera renforcée, sont placée sous l'autorité du secrétaire général a la Prési­
dence, M Jules Moch. Mme Léon Brunschwlg, est nommée sous-secrétalr* 
d'Etat \ l'Education Nstionala. avec affectation qui sera précisée ulté­
rieurement. • 

On compte à Lille 15.000 gréviste», 7.000 en banlieue et près de 50.000 
dans l'ensemble du département du Nord 

LA SITUATION S'AGGRAVE ÉGALEMENT DANS LE PAS-DE-CALAIS 
ET DANS LA RÉGION PARISIENNE 

M. Caries, Préfet du Nord, a reçu VU. D. des Syndicats 
ouvriers du Nord et une délégation des Chambres patronales 

La « tacha d huit* » grandit, * 'ét*nd. 
t 'étaM, gagne tout** la* corporation*, dé­
borda Lille, sa banlieue, dépassa l'arren-
dlsssmsnt et .agglut ine dan* presque 
tout** les industrie* privées du Nord. 

L'ampleur du mouvement gr*vist* est 
considérable. L occupation de* usine* *a 
fait automatiquement La décision do 
gr*v* pris* dan* M i l * firme « detstnt > 
sur telle autr* firme voisin*. 

M a l * 0*0*1 dan* l'ordre et M dignité 
que sa déroule ce mouvement 

I l n'est besoin ni de polie*, n i d'appel 
au calma La grève combla placée sous 
1* signe d * la patience 

LW organisations syndical** tiennent 
réunion* aur réunions. 

A la Préfoetur* du Nord, les entrevues 
succèdent aux entrevues. M. Cari**, Pré-

5. Délégué a la sécurité et S l'hygiène. I 
6 Indemnités supplémentaires pour j 

les couleurs. 
7. Pour les Jeunes ouvriers et ouvriè-1 

res augmentation obligatoire tous les i 
3 mois. 

8. Paiement sur la base horaire pour 
i travail défectueux. 

9. Matériel nécessaire pour les contre­
maîtres. 

10. Prune a Incorporer dans le tarif. 
11. 16 lours de congé payes. 
IX Paiement des journées de grève 
Et Ce* en manieie de conclusion, un 

conseil . 
, « ooyez calmes, dignes. Restes dans 
l'usine. Les femmes qui ont charge de fa­
mille s'en Iront avant le soir, mais le 
plus tard possible. Organisez vos loisirs. 
S il y a des musiciens parmi vous, faites-
les jouer et cians'z... » 

| On rit et on applaudit. 
Les hommes rompent les rangs pour 

IMPORTANTE 
DÉCLARATION 

DE M. R. SALENGRO 
M Roger SALENORO n'a pas cessé, 

dans la journée d'hier, de se préoccu­
per de l'extension des grèves dan* la 
région parisienne et dans pludadM dé­
partements de province. 

n s'est entretenu, à cet effet avec do 
nombreuses personnalités poilttrrnaa, 
syndicales et administrative*. 

M. Roger BALENORO a déclaré dans 
la soirée : 

— c Nasjn dntandon* *nt r * r **t rata* 
tlons «v*c la* rsoraaentants d * * *yndt-
eats affiliés à la C O . T , le* seules araa» 
nisationt auxquelles II appartient d* aata* 
duir* * t d * mener A leur t * r m * das B * * » 
vantent* d * cet ordre s. 

La députs-m*lr* d * L ILLE a *n*urr* 
procédé * une Indispensable mlee * n 
gard* contr* tout* campagne do aa* 
nique. 

Il a. * oo propos, souligné t 
— s Sans doute le mouvement a *,•*) 

pris un dévs'oppement considéra»*». 
Nian cependant n autorise un »lf«Itmont 
do l'opinion publique Plut que jamais, 
• v contraire, I* sang-froid s'impoee a, 

M. Roger SALENGRO * «Jouté i 
— « L* gouvernement, dés qu'il «n-

trara * n lonetlon*. aura à assurer, m 
M trouve oorupromta, la ravitaillement 
das grands* ville*. Los in—lir—. aafl | 
sera appela t prendr* * * r *nt roafcs*. 
chées on aooord avoo ta* *rs*mlsatt*eai 
syndical** s. 

Mettant ta* tarrao a as* aosiararMm, 
la député-m«lr* de L ILLE a «nnanoé • 
• — « L* gautMfTiamaait déposera, dj 
sa présentation devant les Cha 
de* projet* da loi* dont II entend t 
dan* le plus bref délai l* vota. 

s Cas projet* donneront à M cfasaa 
ouvrière la certitude eue la gouverne» 
ment est résolu à appliquer t a n * hésita, 
tion le programme du Front populaire s. 

LA CONSTITUTION DU CABINET BLUM 
Paris. 4. — A 16 h., les membres du 

gouvernement se sont présentés au mi­
nistère de l'Intérieur et se sont réunis 
immédiatement dans le cabinet de M 

, A 17 h , les ministres démissionnaires 
quittaient le Palais de l'Elysée et M 
Albert Sarraut faisait à la presse la 
courte déclaration suivante : 

De haut en Das : MM. Léon BLUM 
Président du Conseil , Edouard DALA \ 
D1ER. Ministre de la Défense nationale. 
Paul FAAJRE. Ministre d'Etat ; Camille 

CHAVTEMPS, Ministre d'Etat. 

De haut en bas : MM. Maurice VIOLET­
TE, Ministre d'Etat; V1NCENT-AURIOL. 
Ministre des Finances. Albert RIVIÈRE. 
Ministre des Pensions ; Marius MOU­

TET. Ministre des Colonies 

fat du Mord, cherche t trouver un ter 
rain d'entente en étudiant la point do 
vu* dos ouvriers et celui do* patron*. 

AVEC EUX 
TOUTE LA JOURNÉE 

DANS LES NOUVELLES 
USINES "OCCUPÉES" 
Dés 8 heures ruer matin, au seuil même 

de la Bourse du Travail de Lille, on pou­
vait se tenir au courant de l'extension 
que prenait dès les premières heures de 
la Journée — et tout le Jour — le mou­
vement de grève. 

En effet, les usines qui ' décidaient 
c d'arrêter s envoyaient à la Bourse du 
Travail une délégation. Les délégués se 
rendaient au bureau du syndicat inté­
ressé, informaient les militants respon­
sables de la décision prise, leur don- I 
naient communication des revendications I 
soumises et s'en allaient rejoindre, a 
l'usine, leurs camarades grévistes. 

La porte franchie, les ouvriers nous | 
Jetaient un nom de firme : 

— Cocard.. Wallaert- Tudor..., etc. I 
On pouvait aussi bien le demander aux ! 

secrétaires des syndicats qui sont tou . 
Jours pour nous fort obligeants. Mais 
s'ils n'étaient pas — à la lettre — débor­
dés, peu s'en fallait. 

Lorsque nous eûmes glané hors et 
dans la Bourse du Travail une trentaine 
de noms correspondant aux raisons so­
ciales des établissements en grève, nous 
nous sommes mis en route 

Il était 9 heures du matin. 
D'une usine s l'antre 

L'auto ouit la Deùle. Nous voici devant 
les Tissages DUHEM. Nous entrons. M 

EN HAUT : La délégation patronale sortant hier après-midi de la Préfecture. 
EN BAS : La délégation de VUnton Dep trtementale des Syndicats ouvriers du 
Nord sortant de la Préfecture deux hewes plus tard. On voit en tête, (colite 

d'un chapeau) M. Georger DUMOULIN, secrétaire générai de VU. D. reprendre leur partie de bouchons et ies 
femmes leur lente promenade. 

« Tout TS très bien 
Madame la Marquise... » 

Le Tissage MAMET est une petite fu­
me. 11 y a là une centaine d'ouvriers Le 
délègue syndical nous a devancés. Il 
parle, parle.- On boit ses paroles et les 
patrons i'écoutent, impassibles 

Lorsque nous ies quittons, le laïus est 
termine. Les échos d'une chanson nous 
accompagnent : « Tout va très bien. 
Madame la Marquise... s 

Ici. on danse 
Moulins-Lille est en effervescence. Il 

leur minois souriants a travers la grilla. 
Chez LE BLAN on nous nous fait re­

marquer qu'en grève depuis la veille, 
c'est la première fois que les Usines 
Le Blan devancent les Usines Wallaert 
dans une grève, on danse cawrruent 
dans la cour Ce sont d'abord des ronde* 
naïves. Puis un Jazz improvisé a la hâte, 
s'installe sur un escalier. Un air frais de 
Java secou: les grévistes et un bal a» 
déclenche qui soulève un tourbillon de 
poussière et des rires de* petits cris. 

Haranfoe devant on directeur 
L'usine de la rue de Trévtse a « stop­

pé » net à U heures. Dès 14 heures, on 
organise la résistance. Le représentant 

D* haut en bas : MM LEBAS. Ministre 
du Travail , MORIZET. Haut Commis­
saire pour l'aménagement de la région 
parisienne , J. ZAY Ministre de l'Edu 
cation Nationale : LYAUTEY. Sous-

Secrétaire d'Etal à l'Agriculture. 

De haut en bas : MM. BEDOUCB. 
Ministre des Travaux PubUcs . Raoul 
AUBAUD, Sous-Secretaire d'Etat a l'Ad­
ministration départementale ; SPINAS­
SE. Ministre de TEconomie nationale ; 

SALENORO, Ministre da ttnténeur. 

Mme Suzanne LACORE 
Sous-Secrétaire d'Etat 

d la Protection de l'Enfance. 
Albert Sarraut, pour signer la lettre de 
démission collective. 

LA DÉMISSION 
DU CABINET SARRAUT 

A 16 h 20, les membres du gouverment 
quittaient en groupe le ministère de l in-
teneur et se rendaient à l'Elysée pour 
remettre au Président de la Répub&que 
la lettre de démission qu'ils venaient de 
signer. 

. , Mme JOLIOT-CURIE 
Sous-Secrétaire d'Etat 

aux Recherches Scientifiques. 

— Nous venons de remettre notre dé. 
mission au Président de la Républiqui 
e'. nous l'avons remercié de la confiance 
qu'il nous avait témoignée. 

A 17 h. 10. M. Edouard Herriot. le 
nouveau présidant de la Chambre, arrive 
à l'Elysée. Ajoutons que M Jules Jean 
neney. président du Sénat, qui d'après 
le protocole, devait être appelé le pre­
mier à l'Elysée, a rendu visite ce matin 
à M. Albert Lebrun 

(L ia * LA * U I T * (M BSUXItMS PAO» 

La porte de la Filature WALLAERT. r 
la cour d'entrée mais quelques feu 

Guillaume VEREECKE harangue les 
grévistes. Il est Juché sur un tonneau de 
ter. Autour de lui on a fait le rond. 

On l'écoute attentivement. Le trésorier 
du Syndicat du Textile Ut la liste des 
revendications. Il les commente. On l'ap 
plaudlt. 

Ces revendications, lès voici : 
1. Augmentation de 26 % sur tous iss 

salaires. 
2- Loi de 40 heures avec salaires da «S 

heures 
S.Contrat collectif de travail 
4. Droit syndical. 

te de Fontenop demeure fermée malgré la grève. Les grévistes se tiennent dans 
nés tileuses sont curieuses Les voici ac cochées aux barreaux de la grille 
y a là de grosses usines : Cotonmeres 
filatures, tissag «... Les Malsons LE 
BLAN et WALLAERT... Sur le toit des 
« gratte-ciel » flotte le drapeau rouge 
La Préfecture s'en est inquiétée. On y 
inscrira C.O.T. aujourd'hui et le tour 
sera Joué... 

Rue de Pontenoy la porte es*, close. Le 
délégué syndical, M. Ch QODINOT 
est déji passé. Nous n'avons pas le » Sé­
same ». «dais de ravissante* jeunes filles 
veulent voir ce qui ae passe. Elle* ae his­
sent au-dessus de la porte et montrent 

de ta Bourse du lTavau est la. Mais M. 
FLORIN, le directeur lui fait face. Trois 
cents ouvrières le* entourent. Les reven­
dications sont plus que commentés*. 
Elles sont discutées avec le directeur. 
Lorsque le délétrté syndical marque des 
points dans la discussion les ouvrières 
n'hésitent pas à battre frénétiquement 
des mains 

ILISS LA SUITB SN SSPTH 


